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Je vous invite 
à découvrir un 
dossier consacré 
aux grands projets 

à venir. Plus qu’une 

présentation 
factuelle, il met en 

avant le caractère 

historique et 
économique 
de ces réalisations 

ambitieuses 
mais tellement 
utiles pour 
le développement 

de notre territoire.

ÉDITO

Chers lecteurs,

Pour ce magazine de rentrée, je vous invite à porter votre regard 
loin, sur les années à venir avec un dossier consacré aux grands 
projets qui se poursuivent sur cette deuxième partie de mandat.
Des projets au long cours comme la reconstruction du Pont de La 
Loire à Bas-en-Basset et de celui de Langeac, la modernisation du 
Village Vacances des Estables (VVE) ou bien encore la réhabilitation 
du collège public de Monistrol-sur-Loire qui inscrivent l’action du 
Département dans le temps.
Plus qu’une présentation factuelle de ces chantiers, ce dossier 
vous invite à saisir le caractère hautement historique de chacun de 
ces ouvrages qui existent pour la plupart depuis des décennies. De 
même que leur valeur économique avec des dizaines d’entreprises 
locales qui mettent leur savoir-faire au service de leur réalisation.
Elle aussi, met son savoir-faire au service de notre territoire  : 
l’entreprise Fontanille SCOP à Espaly-Saint-Marcel. Ce fabricant de 
dentelles plus que centenaire est mis en lumière dans ce numéro.
Notre ambassadrice altiligérienne du mois a, quant à elle, été sous 
les feux des projecteurs cet été. Découvrez le portrait inspirant 
d’Amalia LOPES, élue miss Globe Universe en août dernier au 
Mexique.
Vous avez également rendez-vous, comme chaque trimestre, avec 
nos élus de canton. Direction le Velay Volcanique en compagnie 
des conseillers départementaux Marie-Laure Mugnier et Rémi 
Barbe.
Et pour finir, en cette rentrée, nous vous proposons une nouvelle 
rubrique qui fait la part belle à nos agents.
Bonne lecture à tous.

 Marie-Agnès PETIT
Présidente du Département de la Haute-Loire
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SUR LE PONT LAFAYETTE : 

ON Y ROULE PLUS SEREINEMENT 

C’est 
 le Pont 
Pont 

14 000 
véhicules 
empruntent 
quotidiennement cet axe

EN CHIFFRES



Le Pont Lafayette au Puy-en-Velay a fait l’objet durant l’été d’importants 
travaux de sécurisation. Au programme : la reprise du tablier, des trottoirs, 
des bordures,  le renouvellement du revêtement des chaussées, ainsi que 
la création de deux mini-giratoires pour renforcer la sécurité et fl uidifi er 
la circulation sur cet axe stratégique d’entrée Est de l’agglomération.
Ce chantier routier très attendu, qui relie le Puy-en-Velay, Brives-Charensac 
et Chadrac est un bel exemple de faire ensemble avec une coordination 
entre les trois communes concernées, ainsi que l’Agglomération du Puy, 
avec le soutien de la Région et le Département qui a notamment 
piloté toute l’étude technique.
Coût global de l’opération : 365 000 € TTC 

SUR LE PONT LAFAYETTE : 

ON Y ROULE PLUS SEREINEMENT 

 #chantier  

C’est 
 le Pont 
Pont 

Montant de l’aide départementale : 170 000 €



Tournée des collèges 2025 
Et de 4 ! Les élus du Département ont fait leur 4e tournée des collèges en 
septembre. Ils sont allés à la rencontre des 6es avec bien  évidemment un 
petit présent très utile pour ces jeunes étudiants : un stylo 4 couleurs 
qui risque de faire fureur. Avec ces petits « A » (référence à la marque 
Altiligérien) fl oqués sur le dessus, cette fourniture pourrait en effet vite 
devenir collector ! Mais au-delà du petit cadeau, ces visites de rentrée sont 
avant tout l’occasion pour les conseillers départementaux de rappeler 
le rôle essentiel de la collectivité dans le quotidien des collégiens.

Canton
 du Puy-en-Velay 1

Christianne Mosnier et Michel Chapuis

Collège Jules Vallès – Le Puy-en-Velay

Canton
 du Puy-en-Velay 2

Corinne Bringer et Jean-Paul Vigouroux

Collège Saint-Jacques-de-Compostelle

Le Puy-en-Velay

Canton
des Boutières

Brigitte Renaud et Olivier Cigolotti

Collège  Saint-Martin – Tence

Canton
 du Puy-en-Velay 3

Marie-Agnès Petit, Blandine Deleau Ferret et Gilles DelabreCollège La Chartreuse – Brives-Charensac

Canton
du Mézenc

Nathalie Rousset et Philippe Delabre

Collège Laurent Eynac – Le Monastier-sur-Gazeille

Canton
de Bas-en-Basset

Blandine Proriol et Guy Jolivet

Collège Boris Vian – Retournac

Canton
d’Aurec-sur-Loire

Florence Teyssier et Éric Bonche

Collège Notre Dame de La Faye – Aurec-sur-Loire

Magazine Altiligérien - Automne 2025
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Canton
de Sainte-FlorineNicole Chassin et Pascal Gibelin

Collège Marguerite Thomas – Sainte-Florine

Canton
de Monistrol-sur-Loire

Christelle Michel et Jean-Paul Aulagnier

Collège du Monteil – Monistrol-sur-Loire

Canton
du Velay Volcanique

Marie-Laure Mugnier et Rémi Barbe

Collège Robert Louis Stevenson – Landos

Canton
d’YssingeauxMarie-Agnès Petit, Isabelle Valentin et Arthur LiogierCollège Jean-Monnet– Yssingeaux 

Cantondu Plateau du Haut-Velay Granitique

 Marie-Pierre Vincent et Jean-Marc Boyer

Collège du Mont-Bar – Allègre

Canton
du Pays de Lafayette
Annie Ricoux et Mikaël Vacher

Collège du Val de Senouire – Paulhaguet

Canton
Emblavez-et-Meygal

Fanny Sabatier et Raymond Abrial

Collège Jules Romains – Saint-Julien-Chapteuil

Canton
de BrioudeSophie Courtine et Michel BergougnouxCollège Saint-Julien – Brioude

Canton
Deux Rivières et Vallées

Karine Paulet et Bruno Marcon

Collège Roger Ruel – Saint-Didier-en-Velay

Cantondes Gorges de l’Allier-Gévaudan

Chantal Farigoule et Michel Brun

Collège du Haut-Allier – Langeac
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Elles ont la banane !
Dans le cadre d’octobre rose, plus de 130 agents 
et élues du Département ont répondu présentes

pour la Course des Filles le 14 septembre 
dernier à Brives-Charensac.

Pour l’occasion, une visière et une sacoche aux 
couleurs de l’événement ont été remises à l’ensemble 

des participantes, chaque année nombreuses à se 
mobiliser pour cette manifestation organisée au 

profi t de la lutte contre le cancer du sein.

Dans le cadre d’octobre rose, plus de 130 agents 
présentes

pour la Course des Filles le 14 septembre 

Pour l’occasion, une visière et une sacoche aux 
couleurs de l’événement ont été remises à l’ensemble 

des participantes, chaque année nombreuses à se 
mobiliser pour cette manifestation organisée au 

profi t de la lutte contre le cancer du sein.

Pour l’occasion, une visière et une sacoche aux 
couleurs de l’événement ont été remises à l’ensemble 

des participantes, chaque année nombreuses à se 
mobiliser pour cette manifestation organisée au 

Solidarité
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UNE DOUBLE 
EXPÉRIENCE

à vivre en 
2025 !

La Marmotte 
a la cote ! 

14 032
C’est le nombre de visiteurs 
qui se sont rendus à la 
Chapelle Numérique cet été 
pour voir « Terre de Géants 2 - 
Opération Marmotte ». 
www.chapelle-numerique.fr
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#Social 

 La Renaissance pour les personnes 
en perte d’autonomie

C’est un rendez-vous toujours très attendu par celles et 
ceux qui sont accueillis en établissements spécialisés.
La salle était comble en septembre dernier, près de 600 personnes, 
pour le traditionnel spectacle Renaissance offert par le Département 
de la Haute-Loire à l’occasion des Fêtes du Roi de l’Oiseau.
Une belle manière pour ce public dit « empêché » de pouvoir 
profi ter lui aussi de ces incontournables festivités ponotes. 

 Réunion collégiale
C’est un temps d’échange important pour les 
chefs des collèges publics altiligériens.
À l’automne, Marie-Agnès Petit, accompagnée de 
Jean-Paul Vigouroux, Vice-président en charge 
des collèges, a invité à l’Hôtel du Département, 
les principaux et secrétaires généraux des 
collèges publics de Haute-Loire pour échanger 
sur les évolutions des actions menées par la 
collectivité en faveur des collèges publics.
À cette occasion, de nombreux points ont 
été abordés : la rénovation énergétique et 
l’entretien des bâtiments, le dispositif « Manger 
local et bio », les équipements numériques, 
le soutien aux activités culturelles…
Un temps fort annuel important qui va dans le sens 
du « faire ensemble » pour offrir aux collégiens du 
territoire le meilleur cadre d’apprentissage possible. 

#Éducation

Brèves

 Fêtes du Roi 
de l'Oiseau 



C’est un canton à deux visages, à la fois  périurbain avec des communes 
proches du Puy-en-Velay et plus rural au sud. Il se caractérise, 
notamment par la richesse de son patrimoine naturel avec l’un des sites 
les plus emblématiques, le Lac du Bouchet, propriété départementale, 
par son tissu associatif dense ou encore sa situation géographique 
privilégiée avec un axe majeur qui le traverse du Nord au Sud.

VELAY VOLCANIQUEVELAY VOLCANIQUE

DES CHIFFRES CLÉS

Chef lieu / Commune 
parmi les plus peuplées du canton

EPCI
CC des Pays de 
Cayres et de Pradelles
CA du Puy-en-Velay

Type de routes
Autoroute
Nationale
Départementale

LES ATOUTS DU CANTON

2
23 habitans au km

- 11 habitants
depuis 2015 à l'échelle du canton

Atout n°1 : Un paysage
préservé et un patrimoine

bâti important

Atout n°2 : Une qualité de
vie et environnementale

474 km2

soit 10% de la superficie
de la Haute-Loire

23 communes
2 EPCI

10 968 habitants
soit 5% de la population

du département

DES CHIFFRES CLÉS

Atout n°3 : Des services
pour tous : micro-crèche,

portage de repas...

VELAY VOLCANIQUE

474 km2

soit 10% de la superficie
de la Haute-Loire

10 968 habitants
soit 5% de la population
du département

23 habitants
au km2

23 communes
2 EPCI

474 km2

soit 10% de la superfi cie
de la Haute-Loire

23 communes
2 EPCI

10 968 habitants
soit 5 % de la population
du département

23 habitants
au km2

> Landos
Amélioration thermique 
du collège Stevenson
Au collège de Landos, seul collège 
du canton du Velay Volcanique, 
des travaux de restauration du 
bâtiment, la mise en service d’un 
self collaboratif, ainsi que des 
travaux de modernisation de la 
chaufferie vont être menés par 
le Département. Par ailleurs, la 
collectivité a travaillé en lien avec 
la communauté de communes pour 
soutenir la classe orchestre. Des 
travaux d’isolation sont également 
programmés.
Aides départementales :
Environ 1 million d’euros investis 
par le Département depuis 4 ans

Le canton du
VELAY VOLCANIQUE
à la loupe

Chef lieu / Commune 
parmi les plus peuplées du canton

EPCI
CC des Pays de 
Cayres et de Pradelles
CA du Puy-en-Velay

 Types de routes
Autoroute
Nationale
Départementale
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> Le Bouchet-
Saint-Nicolas
Extension et 
rénovation du gîte 
La Retirade
Installé à deux pas du 
chemin de Stevenson, 
ce gîte d’étape a fait 
l’objet en 2025 de travaux 
de modernisation et d’extension pour répondre 
davantage aux besoins des clients. Ainsi, le site qui 
comptait 24 couchages, concentrés dans trois grands 
dortoirs, dispose désormais de chambres doubles, 
tout en conservant un dortoir pour les randonneurs 
qui le souhaitent. La grande salle à manger et la 
cuisine au rez-de-chaussée du premier bâtiment ont 
eu droit à un coup de peinture. Le Département a 
accompagné la Communauté de communes du Pays 
de Cayres-Pradelles sur cette extension mais aussi 
sur la rénovation énergétique du site.
Aides du département :
Cap 43 – Interco : 35 596 € 
(acquisition de matériels et mobiliers)
FIT (Fonds d’Intervention Touristique) :
150 000 € (Rénovation énergétique)

> Bains
Rénovation
d’un four
Le four de Fay à Bains 
a fait l’objet d’une 
rénovation de sa toiture 
en lauzes. Les extérieurs 
ont été par ailleurs 
aménagés notamment 
avec la création et l’installation de mobiliers 
urbains dans le cadre d’un chantier d’insertion. 
Une opération soutenue par le Département 
sur le volet préservation du petit patrimoine bâti 
et sur le volet social.
Aides départementales : 3 991 €

> Cayres
Aménagement
du bourg
La commune de 
Cayres, inscrite dans le 
programme « Petites 
Villes de Demain », a 
fait l’objet de travaux 
signifi catifs pour revitaliser 
son centre-bourg : valorisation des ruelles, 
continuité entre les différents lieux de vie du 
village, sécurisation avec la création d’un itinéraire 
dédié aux piétons, le tout dans un environnement 
fl euri et agréable. Un chantier piloté par la 
commune en concertation avec la collectivité 
dans le cadre de son dispositif CAP43-Communes.
Aides du département : 52 000 €

Le Département est un précieux allié sur ce projet. 
Son agence Haute-Loire Attractivité nous a notamment 
aidés pour le recrutement d’un kiné. 

C’est le projet phare du mandat : notre future maison de santé et 
de services qui sera implantée au sein du bâtiment de l’actuelle 
mairie.
Un projet ambitieux, de près de 3 millions d’euros, qui a demandé 
beaucoup de préparation en amont et de concertation, 
notamment avec les architectes en charge du chantier, les 
professionnels de santé et, toutes les parties prenantes.
Nous avons pris le temps nécessaire pour le monter. Désormais, 
le chantier a démarré et nous envisageons une ouverture 
pour le printemps 2026.
Ce projet de maison de santé et de services est exemplaire à 
plus d’un titre. Il permet de réhabiliter un bâtiment qui devenait 
vétuste, de dynamiser le centre-bourg de Solignac-sur-Loire 
et enfi n, il constitue une vraie réponse à la lutte contre la 
désertifi cation médicale qui touche notre territoire.
Grâce à cette maison, nous allons pouvoir disposer de 
médecins, de kinés, d’infi rmières, de dentistes, d’un ostéopathe, 
d’orthophonistes et d’une pharmacie au sein d’un même et 
unique site. Sans oublier, un local "partagé" qui sera utilisé par 
une psychologue, une diététicienne, une naturopathe et tout 
autre professionnel désirant exercer dans la structure. C’est un 
vrai plus pour Solignac mais aussi pour les communes voisines 
comme Cussac-sur-Loire ou Le Brignon qui vont en bénéfi cier. 
Ce projet rayonne bien au-delà de nos simples frontières 
communales.
Le Département est un précieux allié sur ce projet. Sur le volet 
fi nancier d’une part avec une aide allouée au titre du dispositif 
CAP 43, mais aussi sur le volet humain. Rémi BARBE, conseiller 
départemental sur le canton du Velay Volcanique a été et 
continu d’être un vrai soutien pour nous. Tout comme l’agence 
départementale « Haute-Loire Attractivité » qui nous a aidés 
notamment pour le recrutement d’un kiné supplémentaire.

Olivier TEYSSIER 
Maire de
Solignac-sur-Loire

INTERVIEW

> Solignac-
sur-Loire
La future 
maison de santé
et de services

 Aide départementale :

120 000 € 
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Rémi BARBE
Maire de Cussac-sur-Loire
Conseiller départemental 

délégué aux relations avec le 
monde économique

Ce sont des élus de terrain qui exercent tous deux des fonctions de maire, l’une sur une petite commune 
rurale du Sud du département, Saint-Paul-de-Tartas, l’autre au sein d’une « petite ville » aux portes du Puy-en-
Velay, Cussac-sur-Loire. Marie-Laure MUGNIER et Rémi BARBE se présentent comme un binôme « équilibré », 
représentatif de leur canton. Deux  Altiligériens très impliqués dans l’avenir de leur territoire. 

Si vous deviez défi nir votre canton en 
quelques mots ?
RB : «  Dynamique, attachant et éblouis-
sant  ». Le canton est très grand avec ses 
vingt-trois communes. Toutes sont diffé-
rentes, avec un côté  périurbain en couronne 
du Puy-en-Velay, et un côté plus rural au 
sud. Mais toutes ces communes partagent le 
même point commun : les habitants sont at-
tachés à leur territoire, accueillants, ouverts 
et affables.
MLM : « Authenticité – ressourcement » ; au-
thenticité, c’est véritablement le mot qui dé-
fi nit le canton du Velay Volcanique, tant dans 
les relations humaines que dans ce qui a for-
gé ce territoire. Mais aussi en raison de son 
petit patrimoine bâti riche qui témoigne du 
passé comme le four de Fay à Bains.
Le Velay Volcanique est également un canton 
qui permet de se ressourcer, tant les pay-
sages y sont majestueux et diversifi és.

Qu’est-ce qui fait sa spécifi cité ?
RB : Pour moi, c’est sa beauté. À lui seul, le 
canton du Velay Volcanique rassemble un 

grand nombre des richesses patrimo-
niales de la Haute-Loire. On y trouve 
deux des sites naturels majeurs du 
département, le Lac du Bouchet et 
la cascade de La Beaume. Il compte 
aussi deux des six communes al-
tiligériennes labellisées au titre 
des Plus beaux villages de  France :
Pradelles et Arlempdes. Et  puis, il est 
jalonné par nos deux rivières embléma-
tiques, la Loire et l’Allier, avec leurs val-
lées sauvages. Où que l’on se trouve 
dans le canton, c’est un émer-
veillement permanent  ! On en 
prend plein la vue.
MLM  : C’est aussi un canton 
rempli de pépites et de cu-
riosités à découvrir  : bons
restaurants dont 1 étoilé, 
points de vue à couper 
le souffl  e, points de 
baignade, espaces
de loisirs à vélo, 
en canoë...

Vos conseillers 
départementaux dos à dos 
Marie-Laure MUGNIER
et Rémi BARBE 

C’est un canton qui n’est pas 

isolé. Il est bien desservi 

mais reste authentique, 

sans être dénaturé par une 

modernité qui aurait pris le pas.

Rémi BARBE
Maire de Cussac-sur-Loire
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délégué aux relations avec le 
monde économique
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rurale du Sud du département, Saint-Paul-de-Tartas, l’autre au sein d’une « petite ville » aux portes du Puy-en-
Velay, Cussac-sur-Loire. Marie-Laure MUGNIER et Rémi BARBE se présentent comme un binôme « équilibré », 
représentatif de leur canton. Deux  Altiligériens très impliqués dans l’avenir de leur territoire. 
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Le canton est très grand avec ses vingt-trois 

communes. Toutes partagent le même point 

commun : des habitants attachés à leur territoire, 

accueillants, ouverts et affables.

Sur mon
canton…
j’aime
Rémi BARBE
• Pour manger
Le Bar de la Loire, chez Aurélien Masse à 
Solignac-sur-Loire : un bel établissement, 
avec sa terrasse sur la place du village, et 
une cuisine fi ne, gourmande et très acces-
sible.
• Pour me promener
J’adore monter au sommet du Mont De-
vès. La tour érigée au sommet, haute de 
56 mètres, est fascinante. Mais surtout, le 
panorama y est incroyable. Et on peut faci-
lement se laisser tenter par quelques fram-
boises sauvages qui poussent le long des 
chemins.
• Pour me divertir
On peut profi ter du vélo-rail de Pradelles, 
des pédalos sur le Lac du Bouchet, ou d’une 
virée sur la Via Velay et ses tunnels... Mais 
il peut y avoir aussi des plaisirs simples, 
comme partir en mobylette sur nos belles 
routes de campagne.
Marie-Laure MUGNIER
• Pour manger :
Je recommande le restaurant du Haut-Al-
lier à Alleyras, c’est une très belle pépite à 
découvrir  ; j’aime aussi aller à la ferme du 
Livarat, à la limite sud du canton, ce res-
taurant est surprenant, on s’y sent comme 
chez soi.
• Pour me promener
Le secteur de Rauret pour profi ter avec 
les enfants de la haute vallée de l’Allier 
l’été, c’est très rafraîchissant  ; je préfère 
la Haute-Vallée de la Loire pour les pro-
menades automnales et la cueillette des 
champignons.
• Pour me divertir
Un coup de cœur particulier pour la Mi-
cro-folie de  Saint-Paul-de-Tartas qui 
permet, avec son animatrice et son mu-
sée numérique, de découvrir les œuvres 
des grands musées mais aussi de créer 
toutes sortes de choses grâce au fablab et 
d’échanger des bons plans entre collègues.

Pour joindre 
vos conseillers par mail :
marie-laure.mugnier@hauteloire.fr
remi.barbe@hauteloire.fr

Pourquoi y fait-il bon vivre ?
RB : Il y a tout pour bien vivre ici. Avec la RN88 qui traverse le can-
ton du nord au sud, le territoire est directement relié au Puy-en-Ve-
lay d’un côté, et à Langogne de l’autre. L’agriculture y tient une place 
primordiale mais les entreprises s’y développent également, comme 
l’illustre le dynamisme de la zone d’activité des Fangeas ou encore 
l’attractivité du marché de Costaros. Le tout avec une qualité de vie 
préservée : du plateau jusqu’aux vallées, on respire du bon air.

MLM : C’est un canton qui n’est pas isolé car comme 
le dit Rémi, il est bien desservi mais reste 

vrai, sans être dénaturé par une moderni-
té qui aurait pris le pas.
C’est un canton dans lequel l’humain a 

toute sa place  ; on prend le temps de 
parler, de partager  ; c’est un canton 
vivant grâce à ses nombreuses asso-
ciations qui organisent très réguliè-
rement des événements festifs.

Marie-Laure MUGNIER
Maire de Saint-
Paul-de-Tartas
Conseillère départementale 
depuis 2015
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 “Rester immobile ne sert 
à rien. (…). Allons donc de 
l’avant et le sourire aux 
lèvres".

Cette citation du fondateur 
du scoutisme anglais, Robert 
BADEN-POWELL, pourrait 
s’appliquer à la vision partagée 
par les élus du Département 
de la Haute-Loire pour les 
quatre prochaines années.

En dépit d’un contexte 
budgétaire compliqué, 
les élus font le choix de 
continuer d’investir pour le 
développement du territoire.

Ils vont porter sur la suite 
du mandat, des projets 
d’envergure qui participent à 
l’économie altiligérienne avec 
de nombreuses entreprises 
locales impliquées dans 
les chantiers.

Ces projets sont pour la 
plupart porteurs d’un bout 
d’histoire passée de la Haute-
Loire, à l’image du Pont de 
Bas-en-Basset ou encore du 
Village Vacances des Estables, 
vieux de plusieurs décennies. 
Ces deux ouvrages reflétaient 
l’esprit ambitieux des élus 
altiligériens de l’époque.

Cette même ambition qui 
anime aujourd’hui encore le 
Conseil départemental.
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• Pourquoi ce nouveau pont ?
Genèse du projet
Le Pont de la Loire n’est plus dimensionné 
pour supporter le trafi c actuel. Il l’était, 
il y a 20 ans mais aujourd’hui, avec 
14 000 véhicules en moyenne par jour qui 
transitent sur la RD12, l’ouvrage est devenu 
obsolète. De plus la confi guration actuelle 
ne permet pas d’élargir le pont pour 
intégrer les nouveaux fl ux de circulation 
comme les modes doux.

• À quoi va ressembler le nouveau pont ?
Caractéristiques de l’ouvrage
Le nouveau pont sera situé à 220 mètres
en aval de l’ouvrage actuel.
Il sera en forme d’arc permettant de garder 
l’image du pont actuel, d’une longueur 
totale de 164 mètres.
Il sera plus haut que l’ouvrage actuel. 
• Comment va se dérouler le chantier ?
Les étapes clés
C’est un projet au long cours sur plusieurs 
années. Démarré en 2024, il devrait 
se terminer en 2030. 

Grand
projet 

Entre  deux ponts 
Dans un mandat, il existe toujours un projet emblématique, celui qui 
symbolise à lui seul une ambition politique. Les reconstructions des 
ponts de Bas-en-Basset et de Langeac font partie de cette catégorie. Ils 
sont emblématiques à bien des égards ; par leur envergure, leur impact 
économique sur le territoire mais aussi leur résonance historique. 

LES COULISSES DU CHANTIER

1 Des fouilles archéologiques ont été menées 
sur le futur emplacement du Pont de la Loire, 
en raison de sa proximité avec un ancien site 
 laténien (1re période de la civilisation celte). 
31 sondages ont été effectués durant l’été 2023, 
lesquels n’ont révélé aucune trace humaine.

2 Le chantier a été arrêté durant  sept mois pour 
permettre la nidifi cation des espèces d’oiseaux 
présentes sur site.

Le pont actuel a été 
inauguré en 1932 en 

présence du  ministre des 
Finances de l’époque 

Louis Germain-Martin qui 
avait à cette occasion, salué 
« la réussite de cet ouvrage 

en béton armé » qui était 
atypique pour l’époque de 
par sa composition et son 

architecture.
Dans le Journal « La Haute-
Loire » du 30 août 1932, il est 
fait état d’une inauguration 

en grande pompe avec 
« des barques fl euries qui 
évoluent gracieusement 
sur le fl euve devant une 

foule dense amassée sur les 
berges ». Ce nouvel ouvrage 

venait en remplacement 
du pont  suspendu, l’un des 

plus anciens de Haute-Loire 
auquel le maire de l’époque 
M.Vissaguet fi t « des adieux 

mélancoliques » lors de 
l’inauguration du nouveau 
pont. La Haute-Loire était 

une pionnière dans ce 
domaine avec 28 ponts dits 

« en fi l de fer » construits 
entre 1833 et 1897 ; la 

plupart furent emportés 
par les crues.

Le nouveau 

Pont sur La Loire 
Bas-en-Basset 

Coût estiméde l'opération
27 M¤

Ce qui est fait : 
>  Le volet foncier et la 

déconstruction de bâtiments 
assurée par l’Entreprise 
Malia (Trema de 
Saint-Didier-en-Velay).

>  Les opérations de débroussaillage, 
abattage et broyage de la rive 
gauche ainsi que les travaux de 
dévoiement des réseaux.

par les crues.

Un peu d’Histoire

Photographie représentant 

le pont de Bas-en-Basset en 

construction, 17 avril 1932 [Arch. 

dép. Haute-Loire, 7 Fi Bas 1/1]
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• Pourquoi ce nouveau pont ?
Genèse du projet
À presque 90 ans, cet ouvrage présente 
des signes de vétusté irréversibles avec 
une attaque des bétons et l’oxydation 
des armatures métalliques. De plus, il ne 
répond plus aux exigences de sécurité 
pour les piétons et cyclistes.
Le projet de construction d’un nouveau 
pont a été évoqué pour la première fois 
en 2016 suite à un diagnostic qui révèle 
le mauvais état de l’ouvrage.
Après des années d’études pour trouver 
la meilleure solution, le projet défi nitif 
est enfi n acté sous ce mandat.

• À quoi va ressembler le nouveau pont ?
Caractéristiques de l’ouvrage
Ce nouvel ouvrage sera de type haubané 
à l’image du viaduc de Millau d’une 
longueur de 149,50 m. Il sera constitué 
d’une route à 2 fois 1 voie. Il sera 
implanté en lieu et place de l’actuel.
Des aménagements pour les modes de 
 déplacement doux seront intégrés ainsi 
qu’un trottoir adapté à la circulation des 
personnes à mobilité réduite.
• Comment va se dérouler le chantier ?
Les étapes  clés
Pendant les travaux, la circulation des 
véhicules motorisés se fera par le pont 
de Costet. Les piétons et cyclistes seront 
quant à eux dirigés vers la passerelle, 
réalisée par la mairie de Langeac à 
l’amont du pont existant.

Le Pont
« Alexandre Bertrand »
Langeac

1 Situé à proximité immédiate de zonages de protection de la biodiversité, une 
surveillance et un suivi des espèces vivantes, de la faune et de la fl ore ainsi 
que des mesures régulières de la qualité des cours d’eau sont  prévus durant 
la période de chantier. La construction d’un tablier protecteur en dessous du 
pont pour minimiser les impacts sur le fl euve est également programmée.

2 Une niche pour  bergeronnettes ainsi que des nichoirs à  chauves-souris 
seront installés sur le nouveau pont.

Le Pont a été inauguré en 
1929 en présence de nombreuses 
personnalités dont le  ministre de 

l’Air, Laurent Eynac, ou encore 
le Préfet de l’époque qui, lors 
de sa prise de parole, dit ceci :

« Je ne crois pas que notre 
imagination ait pu concevoir une 
œuvre d’art comme celle-ci où la 
solidité s’allie harmonieusement 
avec la grâce artistique. » (Propos 
tirés du Journal « La Haute-Loire »

de septembre 1929).
Le député Julien Fayolle, de son côté, 

souhaitait que cet ouvrage « puisse 
durer plus de 50 ans ». Il frôle les 

100 ans aujourd’hui.

LES COULISSES DU CHANTIER

Le Département a fait 
le choix ambitieux, 
dès le début du 
mandat, d’investir 
sur ces deux projets 
de reconstruction 
d’ampleur, conscient 
des enjeux 
sécuritaires et 
économiques que 
représentent ces axes 
de circulation majeurs 
sur notre territoire.

Coût estiméde l’opération 
13 M¤

100 ans aujourd’hui.

Un peu d’Histoire

Michel BRUN 
vice-président
en charge
des Routes.

Carte postale représentant le pont de 

Langeac aux éditions CIM / Arch. dép. 

Haute-Loire, 12 Fi Langeac 21

Perspective  du 
nouveau pont.
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Le  renouveau
du village vacances des Estables

Entre le  Village Vacances des Estables et le Conseil départemental, c’est une longue 
histoire. La collectivité est à l’origine de la construction du chalet d’accueil et du village 
de gîtes familiaux dans les années 70. Son engagement aux côtés de ce poumon 
touristique altiligérien se poursuit aujourd’hui avec ce projet de rénovation d’envergure.

Grand
projet 

Roland B ÉRARD 
Gérant de 

l’entreprise de 
maçonnerie SARL 

Roland Bérard
Lot : Maçonnerie 
Saint-Pierre-Eynac 

Laurent GUILHOT
Gérant de 

l’entreprise GUILHOT 
CONSTRUCTION BOIS

Lot :  Murs ossature bois, 
charpente traditionnelle, 

couverture bac acier
et bardage bois
Le Mazet-Saint-Voy

Nous avons créé un groupement 
d’entreprises avec la centrale à béton 
EBTP Arnaud pour répondre à l’appel 
d’offres qui demandait de réaliser un 
béton à faible empreinte carbone. 
Nous intervenons également pour 
la construction des murs au rez-de-
chaussée des gîtes et chalets, réalisés 
en béton matricé "imitation pierre" 
à l’extérieur. Les matériaux ont été 
soigneusement choisis pour s’harmoniser 
au mieux avec le cadre naturel des 
Estables. Nous sommes fi ers de pouvoir 
mettre à profi t notre savoir-faire au 
service d’un projet qui allie respect du 
patrimoine et exigence technique et qui 
compte pour notre territoire.

Nous sommes charpentiers 
de métier depuis 1958. Nous 
attachons une importance toute 
particulière à utiliser en priorité et à 
tous les stades de la fabrication des 
matériaux naturels et notamment 
des bois issus d’approvisionnements 
locaux. Ce qui est le cas sur ce 
projet de Village Vacances aux 
Estables avec une traçabilité des 
bois que nous mettons en œuvre 
labellisés PEFC et BTMC™ (Bois des 
Territoires du Massif Central). C’est 
très gratifi ant de mettre au service 
du territoire notre savoir-faire avec 
notre équipe de charpentiers sur un 
chantier d’une telle envergure.

24 ENTREPRISES SONT ENGAGÉES SUR CE CHANTIER.

UN GRAND NOMBRE VIENT DE HAUTE-LOIRE. 

• Pourquoi ce VVE ? Genèse du projet 
Le Village Vacances des Estables date de 1973. Il a fait l’objet 
d’un programme de rénovation entre 1999 et 2023, suivi de 
travaux supplémentaires pour maintenir les installations 
en bon état. Malgré tout, l’infrastructure actuelle présente 
de nombreux dysfonctionnements et ne répond plus aux 
attentes des vacanciers et aux enjeux énergétiques et 
environnementaux.
• À quoi va-t-il ressembler ? Caractéristiques de l’ouvrage
Le Département a opté pour une rénovation complète du site 
qui inclut : la démolition complète des logements existants 
et la construction de 76 nouveaux, l’amélioration et la mise 
aux normes des espaces d’hébergement et de restauration, 

la réorganisation fonctionnelle de l’accueil, la création d’une 
chaufferie bois, l’aménagement des espaces extérieurs.
Avec l’objectif d’un classement 3 étoiles 
• Du changement dans la continuité ?
Les élus ont souhaité reprendre certains fondamentaux du 
Village de Vacances (vacances abordables avec des gîtes 
de superfi cie raisonnable, importance donnée aux espaces 
communs d’activités, de clubs enfants et de restauration). Les 
logements sont également pensés pour mieux satisfaire aux 
demandes des groupes. Enfi n, le positionnement "4 saisons" 
est pleinement pris en compte, avec l’intégration d’espaces 
dédiés aux vélos et autres matériels à côté des traditionnels 
"casiers à ski".
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Avec ce nouveau VVE, nous 
souhaitons répondre aux attentes 
nouvelles de la clientèle touristique 

en proposant des installations 
de qualité, avec des logements 
rénovés et des espaces de 
convivialité adaptés aux 

besoins des vacanciers, tout 
en préservant l’accessibilité 
fi nancière de cette offre, en 
accord avec l’esprit abordable 
et familial qui caractérise la 
destination des Estables.

Le saviez-vous ?

LES COULISSES

DU CHANTIER

Le site du nouveau VVE est traversé 
par un petit ruisseau baptisé 
« Jacassy » qui fait l’objet d’une 
grande attention. En raison du 
chantier, ce cours d’eau a dû être 
détourné. Une opération délicate 
qui a été étroitement supervisée 
par l’Agence de l’Eau. Une fois 
les nouveaux réseaux créés et le 
terrassement fi nalisé, ce cours d’eau 
sera traité de sorte à reprendre un 
aspect naturel, plus naturel même 
qu’en début d’opération puisque les 
vestiges de la voie départementale qui 
traversait le site seront supprimés. 
Par ailleurs, un habitat pour la faune 
et la fl ore plus hospitalier que le 
précédent sera recréé.

À l’origine, ce village vacances 
devait être porté par la commune 
des Estables qui était la seule 
dans les années 60 à disposer 
d’un champ skiable en Haute-
Loire avec deux remonte-pentes. 
Elle n’avait pas de lieu d’accueil 
et souhaitait en acquérir un. Le 
projet se révèle toutefois bien 
trop grand pour la commune 
qui sollicite alors le Conseil 
général qui accepte de porter 
le projet. Les terrains sont 
cédés au Département qui 
devient maître d’ouvrage du 
projet qui comprenait 60 gîtes 

familiaux F1 et F2 chauffés 
électriquement et un bâtiment 
faisant offi ce de site d’accueil 
et de lieu détente. SOMIVAL est 
quant à lui maître d’œuvre.
Le site ouvre offi ciellement ses 
portes à l’été 1972 sous la gestion 
du VAL mais avec seulement 
10 logements terminés. 
Le chantier prend en effet 
du retard en raison de 
l’altitude et des intempéries 
durant l’hiver 1972-1973. 
Il faudra attendre l’été 1973
pour que l’ensemble du site
soit opérationnel.

Un peu d’Histoire

Opération boule de neige
Le projet initial prévoyait des 
logements disséminés un peu 

partout au sein de la commune. 
Une opération qui avait été 

baptisée « Boule de neige ». Mais 
l’architecte en chef de l’époque 
avait posé son veto pour cette 
proposition, privilégiant des 

gîtes familiaux collectifs 
implantés sur un même site.

Philippe Delabre 
Vice-président 
du Conseil
départemental
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Vice-président Vice-président Vice-président Vice-président 
du Conseildu Conseildu Conseildu Conseil
départementaldépartementaldépartementaldépartementaldépartemental

Le VVF avant le chantier.  
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Grand
projet

C’est l’une des grandes priorités du Département de la Haute-Loire sur ce mandat : 
rénover les collèges les plus énergivores pour permettre aux jeunes de « bien 
étudier » et donc de « bien grandir en Haute-Loire ». Et les premiers résultats sont 
là avec des chantiers exemplaires déjà menés ou en cours de réalisation.

Damien BRANCHE 
Directeur de 

LA SARL EGGE 43 
Lot : Étanchéité

Polignac 

Nous sommes intervenus sur le collège au niveau 
de l’isolation et l’étanchéité de la toiture afi n de 
renforcer la qualité thermique du bâtiment. Une petite 
dizaine de nos salariés ont travaillé sur ce chantier 
durant environ 6 mois. Le fait d’avoir été retenu par 
le Département pour ce dossier est pour nous, riche de sens 
dans la mesure où cela contribue à faire vivre des ouvriers 
qui habitent et consomment sur le territoire. C’est aussi 
gratifi ant de se dire que l’on a contribué à notre manière 
à améliorer les conditions d’apprentissage de dizaines 
de collégiens de Haute-Loire. Le Département est un 
partenaire de travail très important pour nous et plus 
globalement  pour le tissu économique altiligérien.

6 ENTREPRISES SONT INTERVENUES SUR CE CHANTIER, 

TOUTES DE HAUTE-LOIRE. C’EST LE CAS DE L’ENTREPRISE 

EGGE 43 À POLIGNAC

 Coût des travaux :

2,5 M¤

Le saviez-vous ?

Laurent Eynac était un avocat, 

journaliste et homme politique 

français, né en 1886 au Monastier-

sur-Gazeille. Élu de Haute-Loire 

pendant 21 ans (conseiller général, 

député puis sénateur), il fut 

 ministre dans les gouvernements 

de la IIIe République. C’est lui qui 

inaugurera le Pont de Bas-en-

Basset en 1932.

Second souffle pour les collèges altiligériens
• Pourquoi ce chantier ? Genèse du projet
Le collège Laurent Eynac « était le plus énergivore de 
toute la Haute-Loire ». Datant de 1963, le bâtiment originel 
était équipé d’une toiture traditionnelle et de deux autres 
bâtiments attenants couverts par des toitures-terrasses. 
Le site n’était pas isolé thermiquement et l’étanchéité des 
toitures-terrasses était vétuste. Sa rénovation énergétique a 
été actée en début de mandat.

• Quels travaux ont été menés ? Caractéristiques du chantier
Les travaux ont débuté en 2023. Ils portaient sur : le 
remplacement de toutes les menuiseries, l’isolation des 
façades, des toitures-terrasses et la reprise des étanchéités, 
l’isolation des combles du bâtiment principal et des 
planchers haut des  vides-sanitaires, et le remplacement des 
tubes fl uorescents par des éclairages LED.

La facture énergétique a baissé de 59 % rien que sur l’année 2024

LE COLLÈGE DU MONASTIER-SUR-GAZEILLE : UNE RÉHABILITATION RÉUSSIE
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Un collège pour une commune, ce n’est 
pas uniquement un lieu d’apprentissage, 
c’est un levier d’attractivité économique 
et démographique. C’est pourquoi il 
est primordial pour nous de mettre 
les moyens à disposition pour 
offrir à la Haute-Loire des collèges 

performants et accueillants. C’est ce 
que nous faisons en investissant 
25 millions d’euros sur le mandat 
pour remplir cet objectif.

LES COULISSES

DU CHANTIER

La rénovation du collège Laurent Eynac 
est emblématique à bien des égards, 
sur le plan énergétique, bien sûr mais 
aussi sur le plan du faire-ensemble. 
En effet, dans le cadre de ce chantier, 
des échanges entre la mairie et la 
collectivité ont permis de faire émerger 
un projet commun : l’implantation d’un 
réseau de chaleur sur la commune qui 
alimente à la fois, le collège, l’école 
primaire, la salle des fêtes et bientôt 
le gymnase et dont la chaufferie est 
hébergée par le collège. Un bel exemple 
de partenariat réussi entre Département 
et commune pour la réalisation de 
projets structurants pour le territoire.

Ouvert en 1963, le 
collège Laurent Eynac, 
se situe sur le site 
de l’ancienne gare, 
prévue pour la ligne 
transcévenole qui ne 
sera jamais terminée. 
Sur le bâtiment 
principal, se trouve un 
cadran solaire, réalisé 
en 1969 par un célèbre 
artiste plasticien 
Philippe Kaeppelin.

Un peu d’Histoire

LE COLLÈGE DU LIGNON

AU CHAMBON-SUR-LIGNON

EN COURS

LE COLLÈGE DU MONTEIL 

À MONISTROL-SUR-LOIRE

À VENIR

C’est l’un des plus importants 
collèges de Haute-Loire avec un 
effectif de plus de 500 élèves chaque 
année dont la moitié sont demi-
pensionnaires. Le Monteil à Monistrol-
sur-Loire va connaître dès 2027 une 
véritable transformation. De gros 
travaux sont prévus sur le site pour 
améliorer le fonctionnement global 
de l’établissement : restructuration 
de la cuisine et de la restauration, 
rénovation des toitures, sécurisation 
des accès, mise en conformité des 
lieux en matière d’accessibilité…

Avec le Monastier-sur-
Gazeille, c’est le deuxième plus 
gros chantier de rénovation 
énergétique réalisé.
Le collège du Lignon au Chambon-
sur-Lignon, lui aussi parmi les plus 
énergivores de Haute-Loire, fait l’objet 
de gros travaux, débutés en 2024 : 
acoustique, isolation complète des 
façades avec un bardage structuré 
par un jeu de couleurs, réfection 
des toitures-terrasses adaptée aux 
contraintes climatiques locales et 
remplacement de l’ensemble des 
luminaires par des équipements LED

Coût total : 2,6 millions d’euros. Coût total : 2,6 millions d’euros. 
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Un collège pour une commune, ce n’est 
pas uniquement un lieu d’apprentissage, 
c’est un levier d’attractivité économique 

Jean-Paul 
VIGOUROUX
Vice-Président 
délégué à l’Enfance
et à la Jeunesse 

Coût global :
environ 3 millions d’euros 
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Donner davantage de place à «  l’être  » 
quand «  le faire  » est omniprésent. 
C’était en substance la ligne directrice 
de la 2e édition de la Journée Dépar-
tementale des Aidants organisée par 
les équipes de la Maison Départemen-
tale de l’Autonomie (MDA). Elles avaient 
concocté sur une journée complète un 
programme destiné à prendre soin de 
celles et ceux qui assument au quoti-
dien une grande responsabilité  : s’oc-
cuper d’un proche dépendant, au détri-
ment parfois de leur propre personne.

Un programme tourné vers 
le bien-être des aidants
Le matin, les participants ont ainsi pu 
assister à une conférence-spectacle 
assurée par la compagnie Neztoiles, 
qui pratique une forme d’art soi-
gnant et intervient en milieu hospi-
talier. L’après-midi, ils étaient invités 

à prendre part à différents ateliers 
pratiques « bien-être » (yoga, sophrolo-
gie, gestion des émotions, acupression, 
sport adapté) assurés par les parte-
naires de la MDA.

Le Département et 
ses partenaires mobilisés
Cette initiative s’inscrit dans la conti-
nuité des engagements du Départe-
ment en faveur des aidants, dans le 
cadre du projet de mandat CAP 2030. 
Elle traduit trois priorités :
•  Reconnaître le rôle des aidants, qu’ils 

accompagnent une personne âgée ou 
en situation de handicap.

•  Prévenir l’isolement et l’épuisement 
en offrant des espaces de répit et 
d’écoute.

Une 2e édition autour du bien-être
Parce qu’ils constituent un maillon essentiel dans la prise en charge de la perte d’autonomie, le Département 
de la Haute-Loire leur consacre un temps à part entière. La Journée Départementale des Aidants, initiée en 2024, 
a eu droit à une deuxième édition. Programmée le 30 septembre à l’Hôtel du Département, cette dernière était 
placée sous le signe du bien-être et du partage.

Plus de 70
participants

Une quarantaine 
de partenaires  

Une dizaine d’ateliers  

JOURNÉE DÉPARTEMENTALE DES AIDANTS

•  Favoriser les échanges entre pairs pour 
créer un réseau de soutien informel.

À la fi n de cette journée, nombreux 
sont les participants à avoir remer-
cié les organisateurs pour ce «  sas de 
décompression  », cette «  bulle de ré-
pit » si rare dans leur quotidien.

 Près d’une quarantaine de partenaires 
 de la Maison Départementale de 

 l’Autonomie (MDA) étaient présents 
 sur toute la journée. 

 Les participants ont vécu un 
 joli moment poétique avec 

 la compagnie Neztoiles. 

 Différents ateliers bien-être étaient 
 proposés aux participants et notamment 

 le sport adapté proposé par le Dalhir. 
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La réalisation d’un projet nécessite très souvent 
la maîtrise de démarches complexes, tant 
techniques qu’administratives. Les maires 
de nos petites communes rurales se sentent 
parfois démunis face à cette complexité. Et c’est 
là que l’Agence d’Ingénierie du Département, 
Ingé43, peut s’avérer utile. Nous aidons les 
élus à questionner les enjeux d’un projet, à 
mieux cerner les attentes de la population, à 
vérifi er la faisabilité d’une idée, à intégrer des 
enjeux de société tels que la protection de la 
biodiversité ou de la ressource en eau, la maîtrise 
de l’énergie, la mobilité douce, l’accessibilité 
pour tout public,  etc. Nous aidons le maire à 
rechercher des fi nancements, à recenser les 
règles administratives qui vont devoir s’appliquer 
au projet. Pour tout cela, Ingé43 ne travaille 
pas seul. Nous nous appuyons sur l’expertise 
de nos partenaires (État, Département, 
Association des maires de France, Centre 
de gestion, CAUE, Agence  d'Attractivité...) 
qui nous accompagnent régulièrement.

Être un vrai partenaire de proximité au service des acteurs de terrain : 
la création de l’Agence d’Ingénierie du Département, InGé43, en 2023
vient répondre à cet engagement inscrit dans la feuille 
de route du Département.

Un outil précieux pour 
les élus de nos communes 

5  DOMAINES MAJEURS
d’intervention :

✔  Eau potable et assainissement . 
✔  Bâtiments et 

équipements publics .
✔  Aménagement 

d’espaces publics . 
✔  Voirie et ouvrages d’art .
✔  Numérique.

Partenaire

Gilles Jury 
Maire de Montregard 

.

Sur la commune, nous avons fait 
appel aux services d’InGé43 pour 
nous aider dans la réalisation de deux 
gros projets, assez complexes avec un 
niveau d’expertise élevé.
•  La transformation de notre scierie 

en mini-zone artisanale de 5 lots 
dont un pour le futur local des 
services techniques de la commune.

•  L’aménagement de notre 
 centre-bourg.

Dans les deux cas, les équipes de 
l’agence, nous ont aidés à défi nir 
les éléments majeurs du projet, à 
préparer les dossiers de  consultation 
pour les appels d’offres sur la 
maîtrise d’ouvrage. En lien avec le 
pôle de Monistrol-sur-Loire, elles 
ont également suivi l’ensemble des 
études de maîtrise d’œuvre.
Pour une petite municipalité comme 
la nôtre, un accompagnement sur 
mesure comme celui-ci, fi able et 
qualitatif, est extrêmement précieux 
et même indispensable.
C’est très rassurant de pouvoir être 
entourés par des professionnels sur 
des chantiers d’une telle dimension. 
Ce sont de vrais partenaires.

Stéphane Fraycenon
Directeur de l’Agence 

d’Ingénierie des Territoires 
de Haute-Loire 

Témoignage de

 InGé 43 

Les joindre : 
InGé43 
04 71 07 41 71

Près de 600 demandes
d’assistance accompagnées 

Une équipe de 20 personnes

Un réseau d’une 
dizaine de partenaires

InGé43
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Les petites fi lles rêvent souvent de devenir Miss, elle non. Peu deviennent des reines de beauté, elle si ! 
Amalia Lopes  a décroché en août le titre de « Miss Petite Globe International* » au Mexique. Une fi erté 
personnelle pour cette jeune ponote de 21 ans, qui défend l’idée que les concours de beauté, loin du cliché de 
superfi cialité, sont des révélateurs de personnalité et une vraie caisse de résonance pour défendre ses idées. 

Amalia Lopes  
Miss Petite Globe International

Une grande reine ! 

« Je ne colle pas au standard de beau-
té classique, j’ai des formes, des ver-
getures, des kilos en trop et pourtant 
j’ai décroché cette 1re place tant 
convoitée. » 
Amalia LOPES a été couronnée « Miss Pe-
tite Globe International 2025  » à Aguas-
calientes, au Mexique le 2  août dernier, 
devant la Miss Porto Rico. «  Lorsque j’ai 
entendu mon nom, je n’ai pas vraiment ré-
agi, c’était le vide dans ma tête. Je voyais 
simplement le Comité France qui criait, 
applaudissait. »

Une première historique
Amalia vient de réaliser un exploit. Une 
Miss France, qui remporte le concours 
international, cela n’était jamais arrivé. 
Mais alors qu’est-ce qui a fait chavirer à 
la fois les membres du jury et le public ? 
«  La majorité des candidates viennent 
d’Amérique  latine. C’est une vraie insti-
tution là-bas avec de vrais enjeux, fi nan-
ciers et de notoriété. Les fi lles se pré-
parent pendant des années pour ce grand 
 jour. Moi je suis venue ici par pur plaisir, 
avec peut-être plus de légèreté et de 
spontanéité. » 

Sans pression mais avec une grosse 
dose de préparation tout de même
Pendant un an, Amalia s’est préparée 
aux différentes épreuves qui attendent 
les candidates et notamment celle très 
redoutée du «  cat walk  », la fameuse 
marche sur les podiums en maillot de 
bain et robe de soirée. « Ma maman m’en-
voyait des dizaines de vidéos pour que je 
puisse m’entraîner et maîtriser la tech-
nique. » La jeune fi lle a aussi appris l’es-

pagnol « pour pouvoir parler la langue du 
pays hôte ».
Autant d’éléments qui ont pesé dans la 
balance. Sans oublier un ingrédient clé  : 
sa personnalité. «  J’ai des valeurs et des 
convictions et je les ai exprimées durant le 
concours ».

Le « sois belle et tais-toi »,
très peu pour Amalia
La jeune ponote a profi té de ce 
concours pour défendre une cause 
qui l’anime depuis toujours, celle des 
violences domestiques. «  J’ai créé un
podcast qui s’appelle “Nous, résilientes” 
qui offre un espace de parole à celles qui 
ont vécu ces situations, comme ma ma-
man. Je suis intimement convaincue que 
la parole est thérapeutique et libératrice. 
Moi en tout  cas, cela me fait du bien. » 
Pour Amalia, ce concours a servi de 
vraie caisse de résonance pour cet en-
gagement qui est le sien et avec ce titre 
nouvellement acquis, elle espère faire 
encore plus de bruit « Être élue miss, quel 
que soit le concours, nous offre une “voix 
publique“ que nous devons utiliser à bon 
escient, en défendant nos valeurs. » 
La parole comme outil au service d’une 
cause, ce n’est pas un hasard si Amalia 
a décidé d’exercer, plus tard, le métier 
 d'avocat. « Je viens d’avoir ma Licence en 
droit à l’université de Clermont-Ferrand, 
l’année prochaine je serai en Master en 
Droit  pénal. »
Terminé alors les concours de beauté  ? 
Pas tout à fait. « Depuis décembre, je suis 
déléguée de la  Basse-Auvergne (Cantal et 
Haute-Loire) du Comité “Miss Petite Uni-
verse”. Je vais organiser les sélections, 

accompagner les candidates et supervi-
ser l’élection régionale qui aura lieu en dé-
cembre prochain. »

Et le Puy dans tout ça ?
«  La première fois que je l’ai quitté pour 
mes études, j’ai eu le cœur lourd. Le Puy-
en-Velay c’est mon chez moi, là où j’ai 
grandi et où mes parents habitent tou-
jours. Ce sont des souvenirs, petite, au 
Jardin Henry Vinay, un peu plus grande 
durant des festivités comme Interfolk ou 
encore le Roi de l’Oiseau. Ce sont mes ra-
cines. »
Une miss Univers au Pays du Velay, c’est 
le plus beau titre dont Amalia puisse 
rêver !

 * Concours international dédié aux femmes 
mesurant moins d’1,70 m, valorisant non 
seulement la beauté physique, mais aussi 
la personnalité, l’engagement et les valeurs 
humaines.
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Fontanille SCOP :  
un savoir-faire 

qui traverse les âges
Implantée sur les hauteurs d’Espaly-Saint-Marcel, l’entreprise Fontanille SCOP, est 
connue et reconnue nationalement et mondialement pour sa fabrication de dentelle aux 
fuseaux et de rubans élastiques. Son secret : conserver, année après année, son savoir-
faire ancestral d’excellence, sans oublier de se réinventer.

Elle a beau avoir 165 ans, elle est toujours 
dans l’air du temps. Fontanille SCOP, créée 
en 1860, fait partie de ces anciennes socié-
tés qui ont trouvé, au fi l de leur existence, 
les ressources nécessaires pour aller de 
l’avant.
Des diffi  cultés, elle en a  rencontré  : 1945, 
dissension familiale, 1980, dépôt de bilan, 
2008 plan social, liquidation en 2012. Mais à 
chaque fois, la société se relève.

Le renouveau de Fontanille SCOP
«  Lorsque nous apprenons que l’entreprise va 
être liquidée, trois  cadres de l’entreprise et 
moi-même décidons de la racheter, raconte 
Philippe Ribeyre, actuel PDG de la SCOP et 
ancien salarié de l’entreprise. On entraîne 
avec nous les salariés. Sur les 80 que compte 
l’entreprise à cette époque, 46  investissent 
avec nous. C’était de la folie mais on y est arri-
vés. »L’entreprise Fontanille devient ainsi, en 
décembre 2012, une SCOP.

13 ans plus tard, l’aventure dure toujours
«  Pour perdurer, nous avons diversifi é notre 
production. Historiquement, nous travaillions 
exclusivement pour la mode et la lingerie. Au-
jourd’hui, cela représente 20 % de notre chiffre 
d’affaires. On continue de travailler pour de 
grands noms comme Chanel, Dim, Well, etc. 
mais 80  % de notre production, c’est pour le 
médical avec la création de bas de contention 
pour les leaders du marché comme Thuasne,
Sigvaris... Nous sommes numéro 1 en France et 
en Europe sur ce marché. » 

Et bientôt en Amérique  latine
«  Nous avons particulièrement ciblé le 
Brésil qui est l’épicentre de l’Amérique latine 
et nous avons  trois  clients potentiels sérieux 
qui devraient travailler avec nous  » précise 
Philippe Ribeyre.

Mais quel est le secret 
de cette société ponote ?
La fabrication de dentelle et de ruban  aux fu-
seaux est un art que peu de gens maîtrisent 
dans le monde. C’est une technique ances-
trale qui ne s’apprend pas dans les écoles. 
«  Nous avons encore 60  métiers fuseaux qui 
datent de la création de l’entreprise que nous 
utilisons pour de grandes maisons de lingerie 
de luxe. Ce savoir-faire d’excellence est irrem-
plaçable  ». Par ailleurs, l’entreprise ne sous-
traite rien. Elle maîtrise l’intégralité de la 
chaîne de production. « Nous fi lons, tricotons, 
teignons les dentelles et rubans et faisons 
enfi n l’enduction de silicone. Aucun de nos 
concurrents ne peut fournir une telle traçabi-
lité aujourd’hui  », ajoute fi èrement Philippe 
Ribeyre.
Et cerise sur le gâteau, Fontanille SCOP est 
écolo  : traitement des eaux usées de tein-
ture, tri des déchets, installation d’un géné-
rateur pour réduire la consommation d’éner-
gie… Sans oublier, le respect et l’humanité  : 
«  Ici, pas de management descendant. Je 
veux que les gens viennent au travail heureux 
et soient fi ers de ce qu’ils font ».

LABEL : EPV (Entreprise du Patrimoine Vivant)
.

PDG de l’entreprise
Fontanille SCOP

Pourquoi avoir rejoint 
la Route des Savoir-Faire ?
Je voulais changer l’image 
que les gens se font de nos 
usines de  textile. J’ai souvent 
entendu cette phrase : 
 “si tu ne travailles pas à 
l’école, tu fi niras à l’usine”. 
C’est pourquoi, lorsque je 
reçois des scolaires dans 
l’entreprise, je tiens à leur 
montrer que l’usine ce n’est 
pas le bagne, que l’on peut 
s’épanouir, que cela peut être 
passionnant. Les visiteurs 
sont très surpris de voir le 
monde fascinant dans lequel 
on évolue. Les métiers de 
dentelle  aux fuseaux font 
particulièrement leur effet. Et 
puis il y a une certaine fi erté à 
montrer notre savoir-faire et à 
prouver que l’on peut réussir 
à l’international en étant en 
Haute-Loire.

LE COIN DES INFOS

www.fontanille.fr 

Philippe RIBEYRE  
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Étape par étape´
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Poser sur les 
2 premières 
épingles, 2 paires de 
fuseaux. Sur chaque 
épingle, croiser 
les deux paires 
afi n de bloquer les 
fi ls et commencer 
l’exercice.

MATÉRIEL
• 1 carton ou patron 
•  8 fuseaux (alternative : 

pinces à  linge séparées en deux) 
• Des épingles
• 1 ciseau
• 1 carreau ou support en mousse 

Imprimer, découper puis coller 
votre patron sur un support 
rigide avant de l’épingler sur 
un carreau ou une mousse 
isolante.

Préparer les quatre paires de 
fuseaux soit huit fuseaux au 
total. Enrouler le fi l avec la 
longueur nécessaire autour 
du 1er fuseau. Dérouler de 
moitié ce dernier sur le 
deuxième afi n de composer 
votre paire de fuseaux. 
Répéter ce geste pour les 
 quatre paires.

Effectuer 2 torsions 
à chaque paire de 
fuseaux.

Avant chaque épingle, 
procéder à un point 
fermé.

Poser une épingle 
au croisement puis 
faites une torsion 
sur chacune des 
deux paires, et ce entre 
chaque épingle.

Procéder à nouveau 
à un point fermé puis 
effectuer deux torsions 
sur chacune des deux 
paires, et ce entre 
chaque épingle.
Réaliser cette 
opération à chaque 
épingle et en fonction 
de la longueur 
souhaitée de votre 
bracelet.

1.

2.

4.

5.

6.

7.
3.

x 2

Faire un bracelet 
avec de la dentelle 

aux fuseaux  

Nombre de 
fuseaux

Toujours faire 
la torsion 
de droite à 
gauche

Fuseaux 

2 22 2

carton

C’est terminé, 
vous pouvez 
mettre votre 
bracelet à votre 
poignet !

1 3
2 4

A.

B. B.

A. Fuseau 2 passe 
sur fuseau  3.
B. Fuseau 4 passe sur 
fuseau 3 ET fuseau 2 
passe sur fuseau  1. 
C. Fuseau 2 passe 
sur fuseau  3.

Ici,  trois torsions
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éducateurs spécialisés
travaillent au FDE 

Niveau d’étude : 

Bac + 3

1 321 enfants 
et jeunes majeurs 
accompagnés par 

les services de l’Aide 
Sociale à l’Enfance (ASE)

Rejoignez-nous !
Vous souhaitez travailler comme 
Fanny au sein de l’Aide Sociale à 
l’Enfance (ASE) de la collectivité ou plus 
largement rejoindre une institution 
dynamique et soucieuse du bien-être 
de ses agents, le Département de la 
Haute-Loire recrute !

Retrouvez 
l’ensemble de 
nos offres sur 

1 agent1 métier
Urgence et apaisement : 
« Nous sommes par essence 
même un établissement 
d’accueil d’urgence. L’une 
de nos missions prioritaires 
est donc d’accueillir des 
enfants qui viennent d’être 
extraits de leur cellule 
familiale. Il faut imaginer 
leur détresse. Je dois faire 
en sorte qu’ils arrivent dans 
les meilleures conditions 
possibles, cela implique 
qu’une chambre soit 
prête pour eux mais 
aussi que je sois là pour 
les rassurer, leur offrir 
un cadre bienveillant et 
presque cocooning dès  
leur arrivée. »

Confi ance et « juste 
proximité » : « Les enfants 
qui sont au FDE sont ici 
de manière transitoire, 
le temps que l’on puisse 
défi nir la meilleure option 
pour eux. Durant ce laps de 
temps, je vais faire partie 
de leur quotidien (repas, 
couchers, temps récréatifs), 
les accompagner dans des 
gestes simples (brossage 
de dents, gestion du linge 
sale, devoirs…). Je peux 
être une confi dente, faire 
des câlins, raconter des 
histoires le soir mais 
jamais, en revanche, je ne 
me suppléerai aux parents. 
Il est important de trouver 
une juste proximité entre 
eux et nous. »

Fanny reste une 
professionnelle au 
service de la Protection 
de l’Enfance qui a une 
responsabilité vis-à-vis 
de l’institution. « Je dois 
rédiger des rapports 
avec des préconisations 
sur lesquels le juge va 
s’appuyer pour rendre ses 
jugements. Il faut faire 
preuve d’objectivité et de 
neutralité, aucun jugement 
de valeur ne doit rentrer 
en ligne de compte d’où 
l’importance de faire partie 
d’une équipe. »

L’importance de l’équipe : 
« Que ce soit pour les 
accueils d’urgence, 
le suivi des enfants, 
l’administratif, les 
éducateurs n’interviennent 
jamais seuls au FDE. 
Et heureusement car 
parfois on peut manquer 
de discernement dans 
l’exercice de nos fonctions. 
On peut être confronté à 
l’échec ou au rejet, avoir des 
moments de  doute. C’est le 
collectif qui sert de bouée. »

Vocation :« Je travaille en 
moyenne 10 heures par 
jour, un week-end sur deux, 
1 nuit par semaine. Le don 
de soi est important.  
 On ne décide pas de faire 
ce métier sur un 
coup de tête, c’est 
une vocation ! ».

Fanny BONCOMPAIN 
Éducatrice spécialisée 

au sein du Foyer Départemental 

de l’Enfance (FDE)

« Je ne peux pas dire que c’était le 

métier de mes rêves plus jeune. En 

revanche, aujourd’hui je ne me vois 

pas faire autre chose. »

Entrée comme stagiaire en 2016, au 

FDE dans le cadre de sa formation 

d’éducatrice spécialisée au sein de 

l’école IRIES à Firminy, Fanny est 

aujourd’hui un pilier de l’établissement. 

Elle fait partie de la trentaine de 

professionnels qui interviennent auprès 

des jeunes. « Le FDE est organisé autour 

de  quatre groupes d’âges, les petits, les 

pré-ados, les adolescents et le groupe “

La Parenthèse” qui accueille des fratries. 

Je travaille avec  six autres éducateurs 

sur le groupe intermédiaire, 

les 10-14 ans. » 
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Dans ce métier, 
le don de soi est 
immense. On ne 
peut pas faire 
semblant. On ne 
décide pas de faire 

éduc spé sur un 
coup de tête, c’est 

une vocation !
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CMJ – CONSEIL MUNICIPAL DES JEUNES

Cinq fois dans l'année, nous nous réunissons avec les 

autres élèves élus. Il y a des collégiens mais aussi des 

élèves de CM. Nous mettons en place des projets pour 

améliorer notre ville. J’aime y participer car il y a une 

bonne entente et des idées intéressantes.

LES JSP : JEUNES SAPEURS-POMPIERS

Le samedi matin, les JSP nous apprennent les gestes des 

premiers secours, ce qu’il faut faire en cas d’incendie. C’est très 

intéressant surtout si l'on veut devenir pompier professionnel 

ou volontaire. Intégrer les JSP, c’est être dans un cadre convi-

vial, on apprend la rigueur et la discipline.

ATELIERS ARTISTIQUES 

Deux heures par semaine, nous nous retrouvons pour créer un 

spectacle complet qui sera joué en fin d’année. Nous créons 

une pièce de théâtre et des chorégraphies de danse. La chorale 

chante des chansons en lien avec l’histoire de notre spectacle. 

C’est très intéressant à vivre car ça crée du lien entre nous. 

On apprend aussi à être plus à l’aise à l’oral.  

LA MINI-ENTREPRISE

Accompagnés par EPA, notre marraine et nos professeurs, 

nous gérons une petite entreprise de A à Z pendant deux 

heures le vendredi après-midi. Nous inventons un produit, 

puis tout au long de l’année nous le créons et le vendons afin 

de faire des bénéfices. À la fin de l’année, nous allons au sa-

lon des Mini-entreprises où des prix sont décernés. Pour plus 

tard, c’est un plus, car on saura déjà comment fonctionne une 

entreprise et on aura développé de nouvelles compétences.

Il a remporté le 1er prix du concours « Construisez 

utile et durable » lancé dans le cadre de l’opération 

« 1 000 fois bois », qui promeut la valorisation de la filière 

bois. Le collège du Mont-Bar à Allègre s’est distingué 

en 2025 avec son projet d’aménagement de sa cour. Un 

projet porté par l’ensemble des élèves de l’établissement 

qui ont fabriqué avec l’aide de professionnels des 

tables avec voile d’ombrage. Une manière concrète 

de s’investir pour le collectif et ce n’est pas la seule 

initiative citoyenne que propose le collège.  

Collège du Mont-Bar 

à Allègre 
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 Le Lac du Bouchet 
J’y vais depuis que je suis en 
âge de marcher. Aujourd’hui, 
dès que je peux, je vais m’y 
baigner. C’est un patrimoine 
unique qu’il faut à tout 
prix préserver. 

 Le Mézenc 
C’est le toit de la Haute-Loire. 
J’adore m’y promener. Avoir 
deux sommets culminants à cheval 
sur deux départements, au niveau 
topographique, je pense que c’est 
très rare voire unique.

80 % du temps, « Vince 

Météo 43 » c’est 

du bonheur car j’ai 

vraiment tissé avec 

ma communauté une 

relation de proximité. 

Parfois, les gens 

m’arrêtent dans la rue, 

me demandent une 

photo ou un autographe. 

J’ai vraiment la chance 

de pouvoir pratiquer 

ma passion tout en étant 

utile à ce beau territoire 

que j’aime tant.

Vince Météo 43 sur Facebook
 > SUIVEZ LE SUR  

Vincent  Rodier, plus connu sous le nom de « Vince  Météo 43  », vit 

depuis des décennies au rythme des prévisions et des bulletins 

météo. « Je suis fasciné par les phénomènes climatiques 

depuis que j’ai 5 ans, héritage de mon père. Je me rappelle avoir 

construit un baromètre avec un pot de confi ture de ma mère vers 

10 ans. » Enfi n au départ, c’est surtout les orages qui retiennent 

toute l’attention de ce natif de Chomelix. « J’ai chassé les orages 

pendant de nombreuses années à bord de ma voiture. » 

La voiture, ce même habitacle qui lui sert aujourd’hui 

de lieu d’enregistrement pour ces bulletins météorologiques qu’il 

diffuse en direct tous les vendredis soir sur sa page Facebook 

 suivie par pas moins de 30 000 followers. 

« Les gens me suivent pour mon expertise météorologique et 

ma connaissance de la Haute-Loire. » Une connaissance accrue 

du terrain qui lui a valu d’être appelé par le SDIS 43 pour être 

consultant météo. « Je les ai notamment prévenus à l’occasion 

des crues d’octobre 2024. » 

Vince Météo 43

Un expert météo du tonnerre 

30 k
followers
facebook
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Ambassadeur sur le net 



pourquoi    pas vous ? 
Ils ont choisi d’être famille d’accueil

DEVENEZ
ASSISTANT(E) 
FAMILIAL(E)

Inscrivez-vous à une réunion d’information au 04 71 07 45 05
et venez découvrir ce métier au service des enfants.

ASSISTANT(E) 
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ASSISTANT(E) 
FAMILIAL(E)

ASSISTANT(E) 
FAMILIAL(E)

FRÉDÉRIC

SYLVIE

ISABELLE


